
Sortie cyclo du 5 avril 2022

 Avant de prendre le départ chacun a pu avoir une pensée émue à l’intention de Pierrot PETIT qui repose désormais tout à
côté du parking  où nous sommes rassemblés.

Etonnant non ! Nous sommes onze  répartis comme suit : huit cyclistes « jambistes » et trois 
« électrisés » pour nous lancer dans cette première sortie de  l’année 2022. Qu’il est bon de se retrouver enfin après une
année « blanche » avec l’espoir d’avoir envoyé définitivement aux « orties » ce foutu covid qui nous a tant empoisonné
l’existence .Est-ce pour autant fini ? Croisons les doigts et faisons tourner les jambes.

  Olivier et Yves nous ont concocté une sortie vers la mer et par un temps miraculeusement sec et presque sans vent nous
voilà partis à 9 h de Tilly sur Seulles en direction de Cristot. Puis par Brouay nous atteignons  Sainte Croix Grand Tonne
après avoir enjambé la  quatre voies. Voici Cully et une première bosse qui nous hisse à Coulomb. Déjà les «  motorisés »
grignotent le bitume avec aisance et fluidité. Tout le petit monde est regroupé à Saint Gabriel Brécy où nous n’aurons
qu’un rapide regard sur ce qui fut jadis un monastère Bénédictin fondé en 1058 et qui abrite actuellement l’Ecole du
Paysage et de l’Horticulture. Nous franchissons la Seulles, et pourquoi donc cette rivière est-elle  ainsi  nommée ? Fastoche
répond Olivier : » il n’y en a qu’une et elle est donc seule !! Fini de rigoler, il faut grimper la côte à Yves pour parvenir à
Villiers le Sec. Il faudra lui demander pourquoi elle aurait reçu cette singulière appellation. Aurait-il dans le passé éprouvé
des difficultés particulières dans cette ascension ? Mais voilà que nous atteignons Crépon où nous faisons la pause-café
après quelques 20 kilomètres parcourus soit la moitié de la distance prévue le matin.

  Crépon a été  le site de tournage d’une séquence du film « La Horse » en 1970 où l’on voit en particulier la façade du
café-tabac où nous nous sommes arrêtés. Jean Gabin est le personnage principal du film de Pierre Granier Deferre avec
une musique de Serge  Gainsbourg. (J’ai cherché pour trouver ces précisions)

  Le petit encas englouti, c’est reparti vers Meuvaines que nous atteignons après une descente rapide avalée à près de 60
kilomètres heure. Mais voilà, le revers se présente très vite et là il faut cravacher et puiser pour se hisser sur les hauteurs
d’Arromanches où Françoise fait office de reporter photographe. La vitesse atteinte par les vélos lui permet de cadrer au
mieux les visages des valeureux grimpeurs. Nous laissons le village aux touristes, mais oui il y en à déjà
et de plus nous n’avons aucune envie d’évoquer les évènements historiques, vieux désormais de près de 80 ans, alors que
se déroulent en Ukraine de nouvelles horreurs, une pensée quand même

   Deux voies se présentent à nous pour atteindre Tracy sur mer : grimper jusqu’au rond-point et tourner à droite là-haut ou
prendre l’hypoténuse du triangle qui nous mène au même endroit. Si le carré de cette dernière est égal à la somme des
carrés des deux côtés il n’en est pas de même pour la distance des deux trajets, la ligne droite est plus courte de 200 mètres
environ !! Cà doit bouillir quelque part ! Bref tout le monde se retrouve à Tracy, superbe petit village au cachet particulier
et au charme authentique. Il nous reste une courte distance pour parvenir à Longues sur mer ou sera servi le repas de midi
Facile jeu de mots pour dire que les « électriques » trouveront normal de recharger ici leur batterie. Cherchez bien !!
  L’Abbaye Sainte Marie de Longues mérite aussi une visite.
   Un excellent menu au choix de chacun et pour un prix très raisonnable va requinquer tous les vaillants cyclistes et en
route pour le retour.
  Par Commes on plonge sur Port en Bessin mais on va  seulement côtoyer ce village et accéder à Huppain. La route pentue
mais au revêtement roulant permet de voir sur la gauche une partie du parcours de golf dont peut s’enorgueillir cette
commune..Après Sainte Honorine des Pertes on bifurque à gauche en direction de Mosles et par Vaucelles nous arrivons à
Bayeux où l’on retrouve, certes, une piste cyclable mais aussi les embarras de la circulation que nous avions oubliés.

  C’est enfin le dernier tronçon par Bussy et Condé sur Seulles, tiens, encore elle, pour rejoindre le point de départ. Au
Pont  Roch  une  méchante  côte  au  revêtement  affreux  nous  attend  pour  le  point  d’orgue  de  cette  randonnée  de  83
kilomètres. Bravo les filles.

  La position assise pendant plusieurs heures sur la selle aurait, parait-il eu des effets échauffants sur certains fessiers, ce
qui nécessitera peut-être des applications onctueuses par des mains féminines expertes sur les parties endolories !!

Cerise sur le gâteau, Odile et Olivier nous invitent à le partager autour d’un pot. Merci pour tout de tout cœur (Méteo,
Parcours, Organisation, Repas, Convivialité, et bonne humeur de tous.

                                                                         Votre dévoué « désenfermé »

                                                                                                                             Loulou


